2ème dimanche de l’Avent – Année B
Is 40, 1-5.9-11; Ps 84 (85), 9ab.10, 11-12, 13-14 ; 2 P 3, 8-14; Mc 1, 1-8
La Parole de Dieu de ce jour est comme rythmée avec l’adverbe voici. Dieu semble agir seul. Chez Isaïe : « Elève la voix avec force, lui demande Dieu… Dis aux villes de Juda : ‘Voici votre Dieu !’ Voici le Seigneur Dieu ! Il vient avec puissance ; son bras lui soumet tout. Voici le fruit de son travail avec lui, et devant lui, son ouvrage. »
Et aussi chez Marc, aux premiers mots de son Evangile : « Voici que j’envoie mon messager en avant de toi, ‘voici venir derrière moi celui qui est plus fort que moi. »
Non, le temps de la venue de Dieu n’est pas encore là. Nous sommes dans le temps de sa germination et de sa maturation. Temps souvent vécu comme une désolation, un retard qui se prolonge, comme vient de nous le rappeler l’apôtre Pierre : « Pour le Seigneur, un seul jour est comme mille ans, et mille ans sont comme un seul jour. Le Seigneur ne tarde pas à tenir sa promesse, alors que certains prétendent qu’il a du retard. Au contraire, il prend patience envers vous, car il ne veut pas en laisser quelques-uns se perdre, mais il veut que tous parviennent à la conversion. »

En effet, Dieu a voulu avoir besoin de la participation de l’homme à l’unique projet de Dieu, celui de tout rassembler dans l’unité, de tout rassembler en son Fils, le Christ.

Aujourd’hui encore Dieu s’adresse à chacun de nous avec les mêmes paroles que celles qu’il a criées au cœur de Jean-Baptiste après les avoir criées au prophète Isaïe : « Préparez le chemin du Seigneur »
Aujourd’hui, les cris de toutes sortes sont fréquents, nombreux. Grâce au pape François (encyclique Laudato Si’ – Loué sois-tu mon Seigneur) nous comprenons mieux quelle est la clameur actuelle des pauvres - son insolence, et celle de la terre - son urgence.
Il nous revient donc de préparer, par nos paroles et par nos actes, peut-être davantage, peut-être sans attendre, peut-être à frais nouveaux ou dans un nouveau domaine, ce qui permettra au Seigneur sa venue parmi nous. L’espérance du monde est entre nos mains aussi. Ensemble, en famille, en équipe, en paroisse, nous avons à préparer la venue du Fils de Dieu ; il est le Fils de Marie, de celle que nous pourrons honorer toute la journée de mardi.

« Voici le Seigneur Dieu ! Il vient avec puissance. » Dans quelques instants, recevons-le en son eucharistie.
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